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Le palais épiscopal d’Albi, Palais de
la Berbie
Projet collectif de recherche (2015)
Bernard Pousthomis
1 Le palais épiscopal d’Albi,  dit Palais de la Berbie, a fait l’objet de lourds travaux de
restructuration de 2001 à 2012 dans le cadre du réaménagement du musée Toulouse-
Lautrec. Les seules parties qui ont bénéficié d’un suivi archéologique – et uniquement à
partir  de 2009 –  ont  fourni  des  informations  scientifiques  de  premier  ordre.  Un
volumineux  rapport  rend  compte  de  ces  observations  menées  à  partir  du  1er étage
(B. Pousthomis, 2014).
2 La  Berbie  présente  un  intérêt  exceptionnel  car  c’est  sans  doute  le  palais  épiscopal
médiéval le mieux conservé de France, avec celui de Narbonne (XIIIe-XIVe s.). Or, s’il a été
étudié par des historiens et historiens de l’art, il n’a jamais été analysé par l’archéologie
des  élévations.  Pour  cette  raison,  il  était  important  que  soit  engagée  une  étude
d’ensemble pluridisciplinaire afin de renouveler totalement la connaissance de l’édifice
en l’étendant au groupe épiscopal.
3 À cet effet s’est constitué un projet collectif de recherche (PCR) dont l’objet est :
une mise en perspective des observations effectuées de 2009 à 2012 ;
une étude des parties supérieures de l’édifice non touchées par les travaux ;
une étude de toutes les façades ;
la collecte de toutes les informations possibles sur les niveaux qui n’ont fait l’objet d’aucun
suivi archéologique (la totalité des sous-sols et du rez-de-chaussée).
4 Cette étude diachronique, complétée par de solides recherches historiques, permettra
de  comprendre  la  chronologie  de  la  construction  au  Moyen Âge  et  d’identifier  les
différentes  phases  de  modifications  à  l’extrême  fin  du  Moyen Âge  et  à  l’époque
moderne. Enfin, il sera indispensable de replacer ce palais dans le groupe cathédral au
travers  de la  documentation  historique  et  par  l’étude  des  vestiges  des  bâtiments
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5 Cette  première  année  du  PCR,  a  été  essentiellement  axée  sur  la  collecte  d’une
documentation  graphique  et  iconographique  la  plus  large  possible  auprès  de  la
Médiathèque  du  Patrimoine,  des  Archives  Départementales  et  des  relevés
topographiques  de  l’ensemble  du  palais  (1999).  Un  recensement  des  travaux
archéologiques anciens et des travaux de restauration par le Service des Monuments
Historiques  était  tout  aussi  indispensable.  Enfin,  la  communication par  M. P. Calvel,
Architecte en chef des monuments historiques, d’un important fonds de photographies
prises en cours de chantier, lors des travaux dans les sous-sols et au rez-de-chaussée, va
permettre  d’étudier,  a  posteriori,  ces  parties  du  palais  pour  lesquelles  nous  ne
possédons aucun travail archéologique. Le tout constitue une solide base documentaire
pour les études d’élévations à mener en 2016 et 2017.
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